
RENONCEMENTS … 
 
Je suis Transsexuelle, j’assume pleinement cet état d’ailleurs transitoire. Je vois avec délectation le bout de mon 

parcours pointer pour l’été à venir. 

Bien sur ! ! ! ! !  bien sur … je ne regrette rien , la femme que je contemple dans mon miroir du matin, où je me 

maquille, d’ailleurs avec un certain coup de main, me plait, elle répond à mes attentes et est admise n’importe où 

qu’elle se présente. Admise sans retenue, sans réserve et sans interrogation… 

Oui, tout cela est vrai, j’en suis profondément heureuse, mais les gens imaginent t’ils la somme de renoncements 

insupportables quelquefois qu’implique de choisir de vivre plutôt que périr ? 

J’ai sur mon bureau, oui, sur le Mac, un de ces diplômes amusant qu’on achète chez les vendeurs  de gadgets. Il 

est  tellement là que je n’y prête pas attention depuis des lustres… 

Allez donc savoir pourquoi, ce soir, en lorgnant distraitement mes mails,  je m’empare de ce cadre.. et le 

contemple : 

Diplôme du pro de l’Internet  

Décerné à PAPA  

Par Geoffrey et Urielle . 

Fait à Paris le 16 juin 2002….. 

Là , stupeur , terrible douleur, chagrin subit.. ce papa que chérissaient mes ‘nains’ c’était moi, au début de ma 

transition voici deux années.. En devenant Bénédicte j’ai perdu le droit d’être un PAPA, oh je suis leur père, un 

père un peu hors normes , appelé Bénédicte, mais de papa, mes petits n’ont plus. Pourquoi ce double sentiment, à 

la fois cette douleur immense de ce que j’ai perdu définitivement, et cette incompréhension : je n’arrive plus à 

même imaginer ce que c’est d’être un papa, j’ai en ai zappé la douceur . 

Pourquoi se priver de cette proximité avec les deux être qui me ressemblent le plus, on me croit régulièrement 

leur  maman ?  ,ce renoncement est obligatoire, mes enfants sont petits, un papa ne peut pas avoir l’apparence 

d’une blonde aux cheveux longs et portant talons aiguilles.. il m’a fallu me trouver une nouvelle place dans la 

famille, je sus devenue leur tante.. pour être à la fois très proche mais ..un peu distanciée..hélas. 

J’en souffre terriblement , j’adore mes petits,  mais le parcours d’une transsexuelle implique ces renoncements, 

intimes, inaperçus de l’externe, ce sont des blessures profondes auxquelles on ne peut échapper si on se soucie 

de ses proches. 

Renoncements , aussi de ma famille, qui me préférais garçon suicidaire , plutôt que d’assumer cette femme que 

je suis et qu’ils n’ont jamais accepté de rencontrer et de lui  laisser sa chance de plaire et convaincre… 

Renoncement provisoire d’une identité légale, avec en permanence cette humiliation de se voir qualifier de 

Travelo par un flic zélé … 

Renoncement d’être, par certains, acceptée comme vraie femme, pour combien de mes connaissances je resterai 

mec ? par habitude et intolérance facile .  

Oui, contrairement aux propos ‘informés ‘des mauvaises langues qui jugent et condamnent avec une délectation 

diabolique, je suis une femme transsexuelle, je l’assume mais n’ai jamais sacrifié mes relations à mes choix 

intimes, bien au contraire , j’ai repoussé la naissance de Bénédicte autant que je pouvais le supporter  pour ne pas 

blesser les miens. .. mais on ne peut échapper à sa destinée. 

Mais, quelle joie devant les propos  adorables de ces personnes qui me connaissaient avant et me trouve bien 

mieux en femme qu’en homme …  

Quelle satisfaction devant l’incompréhension d’autres que découvrent mon secret et en sont sidérés.  

Et ceux qui m’acceptent avec joie et humanité, dont vous êtes à H&S 

Sans oublier mes enfants qui ont adopté Bénédicte, sans coup férir. 

Mon propos , n’est pas de faire pleurer dans les chaumières, mais de vous faire partager , un tout petit peu des 

tourments dont une personne d’origine transsexuelle souffre. 

Non, je ne suis ni  égocentrique ni égoïste, j’assume .. c’est tout, en essayant de préserver ce qui peut l’être. 

B. G. 

 

 

 

 


